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  1 – Risques les plus marqués

Le type « cumul de fragilités économique, familiale, culturelle 
en milieu urbain » concerne des cantons qui portent en eux une 
forte histoire industrielle à Saint-Dizier (Haute-Marne), Vitry-
le-François (Marne) ainsi qu’à Troyes (Aube), cœur historique 
de la bonneterie française, tous très touchés par la crise ac-
tuelle. Les parts de chômeurs dépassent dans ce groupe de 

(Aube), 12 à 13 % à Saint-Dizier ou Vitry-le-François. La part 
des habitants âgés de 45 à 54 ans sans diplôme approche 
50 %, voire 60 % à Revin (Ardennes). Les proportions de mé-
nages habitant en HLM dépassent également la moyenne 
nationale (60 % à La Chapelle-Saint-Luc, 51 % à Vitry-le-Fran-
çois), bien que cette part varie au sein du groupe. Les revenus 
des habitants n’excèdent pas 16 000 euros dans ces cantons 
(10 700 euros à La Chapelle-Saint-Luc), alors qu’ils dépassent 
25 000 euros à Reims 5e canton hors Reims (Marne). La part des 
jeunes âgés de 15 à 24 ans non diplômés et non scolarisés est 
la plus forte (plus de 26 %) dans cette catégorie de cantons et 
dans celle du type « précarité économique dans les petites et 
moyennes communes ».
L’académie se caractérise aussi par un grand nombre de can-
tons ruraux du type « fragilités culturelles dans les petites 

de 45-54 ans non diplômés supérieurs à 35-40 %, par exemple 
dans le département de la Haute-Marne, 50 % à Bourmont 

  2 – Risques seconds

La répartition des cantons de type « précarité économique 
dans les petites et moyennes communes » suit celle des can-
tons du type précédent, dans les périphéries rurales de l’aca-
démie, encadrées ou pas par de petites villes comme Bar-sur-

Seine (Aube) ou Sézanne (Marne). Les revenus des habitants 

un faible niveau de diplôme des habitants. Plus de 50 % des 
adultes de 45-54 ans sont sans diplôme à Chaumont-Porcien 

La Haute-Marne se démarque aussi par le fait qu’elle abrite 

vie familiale et habitat social en milieu urbain ». Les cantons 
de Chaumont et Langres (respectivement 23 000 et 13 000 ha-
bitants en 2009), englobent deux petites agglomérations du 
même nom structurant le département avec Saint-Dizier, déjà 
évoqué. Ils demeurent des pôles d’emploi et concentrent une 
proportion élevée de logements HLM et de familles monopa-
rentales, pour un revenu médian de 16 000 euros proche des 
données nationales. 

  3 – Autres 

Les zones les plus rurales de l’académie aux marges du dé-
partement de la Haute-Marne, constituent un cas typique de 

-
graphique depuis des décennies du fait de l’exode rural. Rele-
vant du type « milieu rural vieillissant », la part des habitants 

Le reste de l’académie est plus prospère puisqu’en zone de 
vignoble, les cantons de type « sécurité économique et sou-
tien culturel » abritent des habitants aux revenus supérieurs à 
16 000 euros sur la montagne de Reims et la côte champenoise 
dans le département de la Marne. Dans six ou sept cas, une 
part de chômage inférieure à 4,5 % se conjugue avec des reve-
nus supérieurs à 20 000 euros (22 000 euros et 3,5 % à Verzy, 

UNE PRÉCARITÉ ÉCONOMIQUE PERSISTANTE EN MILIEU URBAIN
ET UNE FRAGILITÉ CULTURELLE EN MILIEU RURAL

-
liale, culturelle en milieu urbain » (45 % de la population dans moins d’un canton sur cinq). Elles sont accompagnées du type plus 

UNE DONNÉE HISTORIQUE

Entre 2008 et 2012, l’emploi a reculé de 10 % dans ces 
zones, soit un maximum en France. Seules quelques 
zones d’académies voisines comme Nemours (-14 %,
Seine-et-Marne) ou Neufchâteau (-12 %, Vosges) 
connaissent un plus fort recul de l’emploi. À Saint-Di-
zier, berceau historique de la métallurgie, ce recul s’est 
traduit par une destruction massive d’emplois indus-

des chômeurs. La zone d’emploi de Saint-Dizier - Vitry-
le-François perdait des emplois d’une manière conti-
nue depuis 2001, pertes qui se sont accentuées depuis 
la crise économique de 2008 (- 5,2 % par an). 

UN CAS SIGNIFICATIF
Le canton ardennais rural de Signy-le-Petit (3 900 ha-
bitants, 27 hab./km² en 2009, anciennes forges), li-
mitrophe de la Belgique et situé à 47 mn de route de 
Charleville-Mézières, se distingue par la faiblesse du 
revenu de ses habitants (12 900 euros, soit 3 400 eu-
ros de moins que la moyenne nationale). Son appar-
tenance au type « précarité économique dans les pe-
tites et moyennes communes » fait écho au taux de 
60 % des ménages non imposables sur le revenu. La 
proportion de chômeurs  atteignait 11 % en 2006. La 
part des adultes âgés de 45 à 54 ans non diplômés fait 
partie des maxima de cette académie avec 54 %. Un
quart des habitants n’ont aucun diplôme.
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Les zones à risques d’échec scolaire

Cumul de fragilités économique, familiale, culturelle en milieu urbain

Précarité économique dans les petites et moyennes communes

Fragilité culturelle dans les petites communes

Sécurité économique et soutien culturel
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La part des non diplômés parmi les 15-24 ans non scolarisés
répartie en quintiles et exprimée en %
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Sources : Insee RP 2006, calcul et cartographie : Céreq - ESO Caen
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21 000 euros et 3,2 % à Châtillon-sur-Marne, 20 600 euros et 
3,6 % à Épernay 2e

familiale et habitat social en milieu urbain »  (Reims 1e canton 
hors Reims et Châlons-en-Champagne 4e canton hors Châlons-
en-Champagne), contigu aux cantons urbains centraux de 
reims et Châlons-en-Champagne cumulant les fragilités et une 
périphérie de type « sécurité économique et soutien culturel ».
Celle-ci est constituée de lieux de résidence aisée et au-delà 

de cantons viticoles prospères.

de jeunes de 15-24 ans non diplômés parmi les non scolarisés 
est supérieure à 29 % pour une moyenne nationale de 27 %,
qui peut être associée en particulier au type « cumul de fragili-
tés économique, familiale, culturelle en milieu urbain » (32 %),
alors que cette part est proche de la moyenne ou inférieure 
dans les autres types.


